
C1 - Public Natixis

 

 

Flash Economie 
23 juillet 2020 - 841 

 
 

 

Patrick Artus 
Tel. (33 1) 58 55 15 00 

 

patrick.artus@natixis.com 

 
@PatrickArtus 

 

www.research.natixis.com 

 

 

Le retour aux Nations : un choc car l’organisation 
précédente était très globalisée 

La crise du Covid, comme toutes les crises, a conduit à des politiques 
non-coopératives, qu’on peut appeler retour aux Nations : volonté de 
souveraineté, de réduire la dépendance vis-à-vis du Reste du Monde ; 
préférence nationale pour la consommation, pour les marchés publics, 
pour l’emploi ; demande de relocalisations ; volonté de leadership 
technologique… 

La difficulté est que l’organisation antérieure de la production et des 
entreprises était totalement différente, basée sur la globalisation, et 
que cette organisation est très longue et difficile à modifier. 

Ceci peut faire apparaître des conflits violents, par exemple : 

 un conflit autour de l’efficacité de l’économie : la globalisation, les 
chaînes mondiales de valeur, permettent d’exploiter les avantages 
comparatifs des pays (démographie, éducation, épargne…), et ont 
rendu les économies plus efficaces ; 

 un conflit entre la logique de l’entreprise et la logique des Etats ; 
les entreprises se sont intégrées à la globalisation, produisent 
mondialement, ont des pôles multiples dans beaucoup de pays ; 
leur logique (choix d’investissement, d’emploi…) est alors très 
différente de celle de chaque pays ; 

 un conflit autour de la défense du consommateur ; toute 
l’organisation mise en place (globalisation, délocalisations, mais 
aussi concurrence, utilisation des énergies fossiles) vise à réduire 
les prix pour le consommateur, à soutenir le pouvoir d’achat. La 
déglobalisation, le retour aux Nations, conduisent de fait à 
l’abandon de cet objectif, avec la perte d’efficacité et la hausse des 
coûts de production. 

 
 

Ce document est distribué aux Etats-Unis. Merci de lire attentivement l'avertissement en fin de document.. 
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Le retour à des politiques « nationalistes » 

La crise du Covid conduit dans tous les pays à un mouvement qu’on peut appeler 
« nationaliste » : 

- volonté de souveraineté, de ne plus dépendre des autres pays pour des biens et services 
jugés essentiels : médicament, services de l’Internet, matériel technologique… ; 

- préférence nationale pour le consommateur, pour les marchés publics ; demande de 
« circuits courts » ; 

- protection de l’emploi, donc rejet de l’immigration, des travailleurs détachés, des 
délocalisations ; 

- relocalisations, y compris d’industries assez basiques ; 

- volonté de leadership technologique, en Europe refus du leadership technologique des 
Etats-Unis ou de la Chine. 

Le problème est que l’organisation antérieure était très 
différente 

Prenons les exemples de la zone euro et de la France. 

L’organisation antérieure était basée sur le libre-échange et les délocalisations, ce que 
montre par exemple le poids des produits importés, au total ou depuis les pays émergents 
(graphiques 1a/b et 2a/b). 
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Graphique 1a
Zone euro : importations hors énergie
 En % du PIB valeur  (G)
 En % de la valeur a joutée manufacturière en valeur (D)

Sources : Datastream, Eurostat, NATIXIS
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Graphique 1b
France : importations hors énergie

 En % du PIB valeur  (G)
 En % de la valeur a joutée manufacturière en valeur (D)

Sources : Datastream, Eurostat, NATIXIS

 

0

10

20

30

40

50

60

70

0

10

20

30

40

50

60

70

98 00 02 04 06 08 10 12 14 16 18 20

Graphique 2a 
Zone euro : importations valeur depuis les 

émergents hors Russie et OPEP
 En % du PIB valeur
 En % de la valeur a joutée manufacturière

Sources : Datastream, Eurostat, NATIXIS
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Graphique 2b 
France : importations valeur depuis les émergents 

hors Russie et OPEP
 en % du PIB valeur
 en % de la valeur a joutée manufacturière en valeur

Sources : Datastream, Eurostat, NATIXIS
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Le passage rapide de ce modèle de globalisation, où le capital se déplace vers les pays 
émergents (graphique 3) à un modèle déglobalisé, plus national peut faire apparaître des 
conflits importants, en raison de la rupture dans la stratégie économique qu’il implique. 
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Graphique 3 
Investissement direct net (Md € par an)

 Zone Euro  France  Emergents yc Chine

Sources : Datastream, NATIXIS

 

Trois conflits que le retour aux Nations va faire apparaître 

1. Un conflit autour de l’efficacité de l’économie 

L’organisation de la production autour de chaînes mondiales de valeur, qui explique la 
croissance rapide des échanges commerciaux, avait comme objectif non seulement de réduire 
les coûts de production mais aussi d’exploiter les avantages comparatifs des pays : 
existence d’une main-d’œuvre nombreuse (en Chine par exemple avec l’exode rural), présence 
d’une main-d’œuvre qualifiés (en Europe Centrale pour l’Europe de l’Ouest par exemple), d’une 
épargne élevée permettant d’accumuler beaucoup de capital. 

Le retour à des productions sur une base nationale empêche d’exploiter les avantages 
comparatifs donc réduit l’efficacité de la production. Prenons un exemple : en période 
« normale », les entreprises européennes et françaises ont des problèmes de recrutement 
(graphique 4) qui viennent de la rareté des qualifications nécessaires ; si elles ne peuvent plus 
délocaliser pour trouver les bonnes qualifications, elles seront bien sûr moins efficaces. 
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Graphique 4 
Proportion des entreprises avec difficulté de 

recrutement*
(en écart-type par rapport à la moyenne)

 Zone euro  France

Sources : CE, NATIXIS

(*) Moyenne pondérée (données centrées réduites)
Industrie + construction + services

 

2. Un conflit entre la logique des entreprises et la logique des pays 

Les grandes entreprises sont mondiales, produisent dans tous les pays (tableau 1). Elles n’ont 
pas réellement de nationalité, et leurs choix (d’investissement, d’emploi) peuvent donc être 
en complète contradiction avec ceux des Etats où elles sont implantées. 
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Tableau 1 : structure géographique du chiffre d'affaires des entreprises (2019) 
Entreprises du CAC 40 Part du CA en % 

Amérique 19.12% 
Europe yc France, Moyen Orient et Afrique du Nord 63.25% 
Asie 10.10% 
Reste du monde 7.53% 
Total 100.00% 

 
Entreprises de l’Eurostoxx Part du CA en % 

Amérique 26.08% 
Europe, Moyen Orient et Afrique du Nord 53.48% 
Asie 13.78% 
Reste du monde 6.66% 
Total 100.00% 

Sources : Datastream, NATIXIS 

3. Un conflit autour de la défense du consommateur et du pouvoir d’achat 

Les délocalisations ont eu comme objectif central de faire baisser les prix pour le 
consommateur en raison des coûts de production plus faibles dans les pays émergents 
(graphique 5). Le retour à des productions locales fera bien sûr monter les prix et réduira 
le pouvoir d’achat des ménages, ce qui est le cas aussi d’autres évolutions (assouplissement 
des règles de la concurrence, passage aux énergies renouvelables). 
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Graphique 5 
Niveau de coût salarial unitaire

 Zone euro  France  Emergents yc Chine

Sources : Datastream, NATIXIS

 

Synthèse : une évolution génératrice de conflits si elle est 
brutale 

Une montée rapide du « nationalisme économique » génèrerait donc de multiples conflits : 

- perte d’efficacité de l’économie avec l’abandon des chaînes de valeur globales ; 

- conflit entre la logique des multinationales et celle des Etats ; 

- perte de pouvoir d’achat des consommateurs avec les coûts de production plus élevés dans 
les pays de l’OCDE. 

Il faut être conscient de ces risques de conflits avant de s’engager trop vite ou trop 
profondément dans la voie du nationalisme économique. 

 


